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Elles devront faire lin choix d'échantillons
de grains, digues d'être exposés,et les trans-
mettre le plutôt possible au siége de hi coni-
mission. Au reste la chambre d'agricul-
turc donnera prochainement des instructions
sur ce que les sociétés d'agriculture devront
faires pour contribuer à l'exposition univer-
selle de 1862.

Cette exposition offrira un intérêt tout
particulier pour les agriculteurs, qui sont
appelés de tous les points du globe à con-
courir dans cette grande lutte du progrs
agricole. Le Prince Albert a été élu pré-
sident de la Société Royale d'Agriculture
d'Angleterre, tout exprès pour donner le
plus de relief possible a la grande fête qu'on
prépare sous ses auspices. La Chambre

1

tante question de notre indus-
trie nationale. Ce succès nous

dit assez que le temps n'est plus, où il
fallait employer mille engins plus ou moinsOg trs ubiesoale Cedquccèou-

vOUS ingénieux pour obtenir de nos agriculteurs
avons et de nos hommes publies, la modique eon-

de nou- tribution du journalisme agricole. L'agri-
veaux renier- culteur d'alors ne comprenait pas que le
ciments à a- journalisme pouvait doubler ses revenus,
dresser aux doubler son influence, en bataillant pour
sociétés d'a- ses droits à l'encouragement du gouverne-
g r icul ture, ment, en relevant aux yeux de tous, l'art

pour avoir mis au- qu'il professait, en réunissant les forces de
tant de zèle à ré- l'agriculture toute entière pour imposer au
pan d r e notre gouvernement les mesures qu'elle exige.

feuille parmi nos po- Aujourd'hui tout cela est compris et nous
pulationsrurales. Dé- explique notre succès. Le jour n'est pas

jà nous avons reçu de la éloigné où l'organe officiel des 20,000 so-
part des sociétés de com- ciétaires de notre organisation agricole
tés les éloges les plus flat- commandera les mesures dont nous avons

teurs et les pluseneourageants. besoin pour notre prospérité commune. Il
Heureusement pour la réali- ne tient qu'à nous, agriculteurs, de rester
sation des voux faits pour unis et bientôt les comtés de Verchères,
notre prospérité, elles ont Bonaventure, Gaspé, Lotbinière, Nicolet,

. ajouté aux paroles, l'action, et à Champlain, Portneuf, Montmorency et
la théorie la pratique, en nous Yamaska auront obtenu l'octroi de $1000

envoyant des listes nombreuses de par année qui leur est dû depuis 1856.
9 souscripteurs pour leur comté, Et aujourd'hui que les nouveaux comtés

puis en souscrivant, pour être distribués en sont aussi populeux que les comtés que
prix, aux vingt exemplaires exigés par la nous avons cités, nous ne voyotis pas
Chambre en échange de l'obligation d'an- pourquoi tous les comtés n'auraient pas
noncer dans le Journal Officiel, la date et droit à un octroi annuel de 81000. Dans
le lieu des expositions annuelles de comté. le Haut-Canada, seize comtés reçoivent an-
Ce succès dû au zèle des directeurs des nuellement cet octroi; pourquoi le Bas-Ca-
sociétés d'agriculture est un signe des nada n'aurait-il pas la même faveur ? On
temps, sur lequel nous devons appuyer. Il ne prétendera certainement pas l'immensité
est une preuve que l'attention publique est des sommes votées à l'encouragement de
dirigée tout particulièrement sur l'impor- l'agriculture pour lui refuser cette légère

d'Agriculture du Bas-Canada devra néces-
sairement y être représentée par quelques-
uns de ses membres, chargés de faire rap-
port sur les mille et une inventions du ma-
tériel agricole, ainsi que sur le dégré de per-
fection auquel sont arrivées les races d'ani-
maux de toutes les espèces, sur le continent
Européen. Si nous sonmmes bien informés,
il serait question, dans la Chambre d'Agri-
culture de consacrer cette année une partie
de ses fonds à l'achat de reproducteurs
aièliorateurs de toutes les espèces, choisis
a l'exposition universelle de Londres, pour
être transportés ici et vendus ensuite a
l'enchère aux sociétés d'agriculture de
comtés. Nous applaudissons à cette démar-
che, le premier pas dans la voie du bien.


